
Lección 13 para el 30 de marzo de 2024



Lecture de la semaine : Psaume 27.4 ; Romains 8.18-25 ; Psaume 131 ; Matthieu 18.3 ; Psaume 126 ; 

Psaume 92 ; Marc 16.1-8 ; 2 Pierre 1.19.



« Ce Psaume porte sans doute l’empreinte 

de l’exil. Même si les avis des 

commentateurs ne s’accordent pas sur la 

période exacte à laquelle ce Psaumes se 

réfère, nous y voyons la joie et l’assurance 

de celui qui espère en l’Éternel. 

Ce dernier ne peut que se réjouir d’être 

délivré de son temps de détresse. 

Si cette délivrance est assurément l’œuvre 

divine, celui qui est libéré n’est ni passif ni 

oisif ; que ce soit avant, pendant ou après 

l’acte de rédemption, le croyant est dans 

un état constant de prière et de quête de 

Dieu. 

En outre, il n’est pas à l’arrêt, mais inspiré 

par son lien avec le Seigneur il avance, 

même si c’est avec difficulté. 

Ce Psaume illustre parfaitement la 

résilience de celui qui se confie 

entièrement en Dieu et qui prie. »

Psaume 126 

1 Chant des montées. 
Quand le SEIGNEUR a 

rétabli Sion, nous étions 
comme des gens qui 

font un rêve.

2 Alors notre bouche 
était pleine de rires, 

et notre langue poussait 
des cris de joie ; alors on 
disait parmi les nations : 
Le SEIGNEUR a fait pour 
eux de grandes choses !

3 Le SEIGNEUR 
a fait pour nous 

de grandes choses ; 
nous nous réjouissons.

4 SEIGNEUR, rétablis 
notre situation comme 

les torrents dans le 
Néguev !

5 Ceux qui sèment 
avec des larmes 
moissonneront 

avec des cris de joie.

6 Celui qui s'en va 
en pleurant, 

quand il porte la 
semence à répandre, 

revient avec 
des cris de joie, 
quand il porte 

ses gerbes.

Des pleurs changés en joie 
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Attendez dans le Seigneur

Attendez dans l'humilité (Psaume 131)

Attendre dans les moments difficiles (Psaume 126)

L'attente de la rédemption (Psaume 92)

Attendez le matin glorieux (Psaume 143)

L'espoir est ce qui nous permet de continuer quand nous n'avons plus de force.

C'est pourquoi les psalmistes nous encouragent à attendre. 
Attendre pendant cette nuit d'affliction dans laquelle nous 
vivons, jusqu'à ce que vienne le matin glorieux où « il n'y aura 
plus ni mort, ni tristesse, ni cri, ni douleur » (Apocalypse 21.4).

Dans ce monde englué dans le péché et la misère, il n'y a pas 
d'espoir d'une vie meilleure, exempte de maladie, de douleur et 
de mort. En effet, seul Dieu a le pouvoir d'éliminer le péché, qui 
est la racine de tous ces maux.



« Beaucoup de gens, même dans les moments qu'ils consacrent à l'adoration,

ne peuvent jouir des bénédictions qu'apporte une véritable communion avec Dieu.

Ils sont trop pressés. Ils se hâtent de quitter la présence aimante du Christ,

s'y arrêtent un instant peut-être, mais n'attendent pas le moindre conseil.

Ils n'ont pas le temps de rester avec le divin Maître, et c'est chargé de leurs

fardeaux qu'ils retournent à leur tâche.

… Ce dont nous avons besoin, ce n'est pas d'un instant passé en présence du Christ,

mais d'un contact personnel, de relations intimes avec Lui. »

(E. G. White, Education, p. 292, 293.) 



Attendre le Seigneur. 
« Maintenant, Seigneur, que puis-je espérer ? C'est toi que j'attends. » (Psaume 39, 7).

Notre vie est remplie de petites ou grandes attentes. 
Nous attendons la naissance d'un bébé, le résultat 
d'un test, la guérison d'une maladie...

Cependant, l'attente du Seigneur va au-delà de ce type
d'attente. Tout d'abord, il s'agit d'une attente positive.
Il se peut que le résultat d’un examen soit un échec,
ou que la guérison ne vienne jamais. Cependant,
l'attente de Dieu aboutira certainement à une vie
heureuse, exempte de péché.

Mais cette attente implique la persévérance. L'attente est longue, 
mais nous ne devons pas succomber au désespoir (Habacuc 2.3).

Nous ne sommes pas seuls à attendre. Toute la création attend avec impatience 
notre délivrance (Romains 8.18-25). Il ne s'agit pas d'une attente passive, mais 
d'une attente active. Nous devons la désirer et nous efforcer de la conserver 
(Psaumes 63.1 ; 27.14).



UN APPEL A ATTENDRE 

« Mets ton espérance dans le Seigneur, je le répète, mets ton espérance dans le

Seigneur !

Nous pouvons nous adresser aux humains et ne pas recevoir de réponse. Nous pouvons

demander à Dieu et Il nous dit : « Vous recevrez ». C'est pourquoi vous savez vers qui vous

tourner, vous savez en qui avoir confiance. Vous ne devez pas vous fier à l'homme ou

chercher votre force dans la faible nature humaine.

Appuyez-vous, autant que vous le souhaitez, sur le Tout-Puissant qui a proclamé :

« Que l’on fasse appel à ma protection, que l’on fasse la paix avec moi, la paix, qu’on la

fasse avec moi. » (Voir Esaïe 27.5). Puis prenez patience, veillez, priez et travaillez, en

gardant constamment le regard tourné vers le Soleil de justice.

Laissez les rayons lumineux du visage de Jésus inonder votre cœur, afin qu’à travers

vous ils illuminent les autres. « Vous êtes la lumière du monde... Que votre lumière brille

ainsi devant les hommes, afin qu'ils voient vos belles œuvres et qu'ils glorifient votre Père

qui est dans les cieux » (Matthieu 5.14-16).

Nous devons présenter Jésus ressuscité aux êtres humains. »

(E. G. White, Refléter le Christ, p. 119.) 



Il se sentait comme un « enfant sevré » devant le 
Seigneur. Le sevrage spontané se produit chez un 
enfant entre 2 et 7 ans. Conscient de sa faiblesse 
et de son ignorance, l'enfant recherche encore 
les bras tendres de sa mère pour y trouver 
réconfort et protection.

« …SEIGNEUR, mon cœur n'est pas hardi, mes yeux ne s'élèvent pas ; je ne 
m'engage pas dans des questions trop grandes et trop difficiles pour moi. 

Au contraire, je me suis fait calme et tranquille, comme un enfant sevré avec 
sa mère ; je suis avec moi-même comme un enfant sevré. Israël, attends le 

SEIGNEUR, dès maintenant et pour toujours ! » (Psaume 131)

David, l'auteur du Psaume 131, a reçu l'onction comme futur roi 
alors qu'il n'était qu'un humble berger. Il a vaincu un géant, gagné 
mille batailles et a finalement été acclamé roi d'Israël.

Malgré son ascension progressive, David conserve son 
humilité. Il ne cherche pas à s'approprier des honneurs que 
Dieu ne lui a pas accordés, même lorsque les circonstances 

semblent favorables (1Samuel 24.4-8).

De même, nous sommes invités à être comme ce 
petit enfant, attendant avec confiance et humilité 
dans les bras éternels de notre Père (Matthieu 18.3 ; 
Deutéronome 33.27 ; Psaume131.3).



LA PAIX D’UN ENFANT SEVRE

« Nous ne devons pas toujours rester des enfants dans notre connaissance et notre

expérience des choses spirituelles. Nous ne devons pas toujours nous exprimer dans le

langage de celui qui vient de recevoir le Christ ; mais nos prières et nos exhortations

doivent croître en intelligence à mesure que nous avançons dans l'expérience de la vérité...

Nous avançons dans la vérité, par l’expérience.

Dieu nous a donné beaucoup d'avantages et de possibilités et quand, au dernier grand

jour, nous verrons ce à quoi nous serions parvenus si nous avions profité des aides que le

Ciel nous avait accordé ; quand nous verrons comment nous aurions pu grandir en grâce,

et considérer ces choses comme Dieu les considérait, puis voir ce que nous avons perdu

en ne parvenant pas à atteindre la pleine stature d'hommes et de femmes en Christ, nous

souhaiterons avoir été plus sérieux.

Le Seigneur désire que vous compreniez la position que vous

occupez en tant que fils et filles du Très-Haut, enfants du Roi céleste. »

(E. G. White, Fils et Filles de Dieu, p. 330.) 



Attendre dans les moments difficiles

Le contexte dans lequel le Psaume 126 a été écrit n'est pas 
très encourageant : Israël est en captivité à Babylone, 
tandis que Jérusalem et le temple sont détruits.

Joyeux dans la captivité, joyeux dans la douleur, pouvons-nous 
être joyeux aujourd'hui dans un monde captif du péché ?

Oui, joyeux. Joyeux parce que nous ne regardons 
pas la souffrance présente. Nous regardons les 
grandes choses que Dieu a faites.

Pourtant, le psalmiste chante : « Le Seigneur a fait 
pour nous de grandes choses, nous nous réjouirons » 
(Psaume 126. 3)

Nous regarderons alors l'avenir avec joie. Lorsque 
Jésus viendra, les pleurs se transformeront en 
réjouissances (Psaumes 126, 6). « Nous serons 
comme ceux qui rêvent » (Psaume 126.1).



« … L’activité du ciel est incessante, et les hommes ne devraient jamais cesser de

faire du bien. Le sabbat ne doit pas être un temps d’oisiveté. La loi défend tout travail

séculier ayant pour but le gagne-pain ; tout travail destiné à procurer plaisir ou profit est

interdit par la loi ce jour-là.

Tout comme Dieu a cessé de créer, s’est reposé le sabbat et l’a béni, l’homme doit

renoncer à ses occupations habituelles et consacrer ces heures sacrées à un repos

salutaire, au culte, à de bonnes actions. En guérissant un malade, le Christ était en

accord parfait avec la loi. Il honorait le sabbat. »

« De même, les chrétiens sont invités à présenter leur corps « comme un

sacrifice vivant, saint et agréé de Dieu ». Pour ce faire, ils ont le devoir de conserver

toutes leurs facultés dans le meilleur état possible. Toute pratique tendant à affaiblir la

force physique ou mentale disqualifie l’homme pour le service de son Créateur. Dieu

agréera-t-il une offrande inférieure à la meilleure de nous-mêmes ? Le Christ a dit :

« Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur. » Ceux qui aiment vraiment

Dieu de tout leur cœur désireront lui offrir le meilleur service possible, et ils

chercheront constamment à soumettre chacune de leurs facultés aux lois qui

promeuvent leur capacité à faire sa volonté. »

(E. G. White, Jésus-Christ, p. 190.)

(E. G. White, Le Grand Espoir, p. 346.)



Cependant, ceux d'entre nous qui acceptent le Sauveur seront 
créés à nouveau. Comme les palmiers, nous fleurirons, nous 
serons féconds, nous serons vigoureux (Psaume 92.12-14).

« Les justes fleurissent comme le palmier, ils croissent comme le cèdre du Liban. » (Psaume 2.13)

Dans le titre du psaume 92, on peut lire : « Cantique pour le sabbat » 
Nous y retrouvons les deux aspects du sabbat : la création et la rédemption.

Nous sommes 
« oints". Un mot 
spécial est utilisé 
ici pour désigner 

l'huile qui est 
mélangée au 

sacrifice 
(Lévitique 2.5). 

Nous sommes un 
sacrifice pour Dieu 

(Romains 12.1).

Psaume 92.10

Nous partageons 
notre espérance 
avec les autres. 

Nous proclamons : 

« L'Eternel est 
juste, il est mon 

rocher, il n'y a pas 
d'injustice en lui. » 

(Psaume 92.16)

Psaume 92.15

Nous nous réjouissons de la contemplation 
de ce que Dieu a créé (Psaume 92.4-5). 
Mais beaucoup n'acceptent pas le Créateur 
et la rédemption qu'il offre (Psaume 92.6-7).

En attendant ce moment, chaque samedi, nous renouvelons 
notre espoir de deux manières :



« Le concept d’attente ou d’espérance dans le livre des Psaumes 

signifie le fait d’avoir et de démontrer une foi durable. 

Les croyants sont appelés à attendre du Seigneur l’accomplissement de ses promesses, 

tout comme Abraham et Sara avaient été appelés à attendre la bénédiction de l’enfant 

promis (Genèse 12.1-4, Genèse 21.1-5), qui avait finalement été accordée après 25 ans.

De même, Israël avait attendu la délivrance durant 430 ans en Égypte, avant de partir 

pour la Terre promise (Genèse 15.13 ; Exode 12.40, 41). 

De même, les psalmistes, avec une foi inébranlable, s’étaient accrochés aux promesses de 

Dieu, tout comme Daniel, qui, en accomplissement des 70 ans de la prophétie de Jérémie 

(Jérémie 29.10, 11), avait attendu le retour des Juifs sur la terre promise (Daniel 9.1, 2).

Les Juifs avaient également attendu le Messie promis pendant des centaines d’années, jusqu’à 

ce que la plénitude du temps soit atteinte et que Jésus vienne sur cette terre en chair et en os. »

(Guide d’étude de la Bible, coin du moniteur, p. 171.)



« Mon Dieu, mon roi, sois attentif à mes appels ! A toi j'adresse ma prière, dès le matin, Seigneur. 
Entends-moi ! Dès le matin, je me prépare à être reçu chez toi, et j'attends. » (Psaume 5.3-4).

Le matin mettra fin à la nuit de désespoir et d'angoisse (Psaumes 130.5-6 ; 30.5b). 
La transformation apportée par le matin est décrite dans le Psaume 143 :

Les ténèbres de 
la mort (v. 3)

vont devenir
un chemin sur lequel 

je marche avec 
confiance (v. 8).

Le lieu de la 
sépulture (v. 7)

devient 
une terre de 

justice (v. 10).

Pierre nous encourage à faire confiance à la Parole de Dieu pour nous guider 
jusqu'à ce que le matin se lève (2 Pierre 1.19). Mais quand le matin se lèvera-t-il ?

Jésus est « l'étoile brillante du matin » (Apocalypse 22.16). 

Lorsqu'il viendra, « il n'y aura plus de nuit, et ils n'auront plus besoin de la lumière 
d'une lampe ni du soleil, car le Seigneur Dieu les éclairera. » (Apocalypse 22.5). 

L'attente en vaut la peine.



« L’espérance est une composante importante de tous les aspects de la vie temporelle

et spirituelle. L’apôtre Paul la classe, avec la foi et l’amour, parmi les trois vertus

suprêmes d’une vie chrétienne fructueuse et remplie de l’Esprit

« Or maintenant trois choses demeurent : la foi, l'espérance, l'amour ; 

mais c'est l'amour qui est le plus grand. »  (1 Corinthiens 13.13). 

L’espérance nous motive à persévérer face à la maladie ou à la tragédie. Elle est le feu

qui brule en nous, allumant le désir de saisir la puissance des promesses de Dieu.

Cette flamme est alimentée par la lecture et la méditation quotidiennes des Écritures.

Chaque problème dans notre vie trouve sa solution dans une perle spécifique de la vérité

biblique.

L’espérance est la main qui attrape ces trésors scintillants et les fixe fermement

dans le coeur. Dans l’attente de l’accomplissement de la volonté de Dieu, notre

endurance sera mise à l’épreuve, parfois pendant des heures, parfois pendant

des années, mais l’espérance nous donne la force de rester fermes, quelle que

soit la durée ou la gravité de notre épreuve.

Assurément, l’espérance est l’attribut qui maintient nos yeux tournés vers le ciel dans

l’attente de la seconde venue de Jésus.
(Guide d’étude de la Bible, coin du moniteur, p. 175.) 



« Nous attendons avec impatience la seconde venue du Christ. 
L'espoir de son retour prochain sur les nuées du ciel, avec 

puissance et grande gloire, remplit nos cœurs de joie. 

Lorsque le Sauveur reviendra, ceux qui se seront préparés 
à le rencontrer s'exclameront : 

« Voici notre Dieu ! Nous l'avons attendu, et il nous sauvera ; 
voici Jéhovah, que nous avons attendu ! Nous nous réjouirons 

et nous serons dans l'allégresse de son salut. » (Esaïe 25. 9) 

Une couronne de vie qui ne s'efface pas est réservée dans les 
cieux aux rachetés, qui y seront rois et prêtres de Dieu. 

Telle est l'espérance qui nous attend ; 
quelle grande espérance ! 

Puissions-nous tous être prêts pour la venue du Christ ! 

Puisse Dieu nous accorder de faire partie des vainqueurs ! »

(E. G. White, Sermons sélectionnés, vol. 2, p. 228)



Amen !

11 Les pauvres 
posséderont le pays, 
une paix abondante 

fera leurs délices.

18 Le SEIGNEUR 
connaît les jours 

des gens intègres, 
et leur patrimoine 
subsiste toujours.

39 Le salut des justes 
vient du SEIGNEUR, 

il est leur forteresse au 
temps de la détresse. »

Psaume 37.7-11, 18, 39.

7 « Garde le silence 
devant le SEIGNEUR, et 
attends-le ; ne te fâche 

pas contre celui qui 
réussit dans ses voies, 

contre l'homme qui mène 
à bien ses intrigues.

8  Laisse la colère, 
abandonne la fureur ; 

ne te fâche pas, 
ce serait mal faire.

9 Car les mauvais seront 
retranchés, et ceux qui 
espèrent le SEIGNEUR 
posséderont le pays.

10 Encore un peu de 
temps : plus de méchant ! 

Tu examines le lieu 
qu'il habitait : plus 

personne !

Nous sommes arrivés à la dernière semaine de 

l'étude de ce trimestre portant sur les Psaumes. 

S'il y a un dernier mot que nous pouvons tirer des 

Psaumes, c'est « espère » en l'Eternel !

Nous ne serons jamais dans la honte en espérant 

en l'Eternel, mais nous serons richement 

récompensés, car le Seigneur 

est fidèle à toutes 

ses promesses 

Ne me rejette pas au temps de la vieillesse.

1 « SEIGNEUR, c'est en toi que je trouve un abri : 
que jamais je n'aie honte !

2 Dans ta justice, délivre-moi 
et donne-moi d'échapper ! 

Tends vers moi ton oreille, et sauve-moi !

3 Sois pour moi un rocher qui me serve de refuge 
— tu as ordonné d'y venir constamment —

pour que  je sois sauvé, 
car tu es mon roc et ma forteresse ! »

(Guide d’étude de la Bible, p. 130.)

Psaume 71

JE MEDITE
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